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L'éditorial
André Lagger, comité de rédaction, Ollon (VS)

Bônzor, boundzô, bonzô, bondzô, bonzo, bon dzo, bondzo, bongzor, bondzeu,
bondzoua, bondjo, bondjoué, bonzho, bonzheur...

Fidèles lectrices, assidus lecteurs, indispensables contributrices et
contributeurs, amies et amis du patois, vous êtes-vous reconnus parmi les

salutations ci-dessus

Moi, L'Ami du Patois, votre revue, je viens vous rendre visite trois fois l'an
et je souhaiterais me faire mieux connaître.

Comme vous qui m'attendez impatiemment (je l'espère moi aussi j'attends
avec intérêt vos textes, articles, poèmes, contes... que vous me fournissez
régulièrement depuis plus de 10 ans dans ma nouvelle version plus élaborée.
Je vous suis très reconnaissant et vous en remercie du fond du cœur.

Qu'il est réjouissant de constater avec quel engouement vous répondez quand
je fais appel à vous pour compléter les différentes rubriques habituelles qui
constituent mon contenu :

« L'agenda romand », « Le mot que j'aime », « L'expression du mois », « Le
dossier thématique »... Ah, j'oubliais, vous faites aussi preuve d'une belle

réceptivité lorsque je vous demande de faire l'effort de traduire dans vos
patois respectifs un texte imposé : « Appel à traduire ».

J'oserais vous prier de combler un vœu émis par certains d'entre vous qui se

réjouiraient de pouvoir découvrir plus de textes se rapportant à des légendes,
anecdotes, histoires vraies... de votre région.

Balance de pharmacien.
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Si, lors de vos lectures, vous dénichez des perles qui pourraient enrichir la
rubrique « La citation », je vous saurais gré de me les transmettre afin que
nous puissions les partager.

Afin de mieux rencontrer des personnes méritantes dans le domaine du patois,
je désirerais réintroduire la rubrique « Le portrait ». Il s'agirait de choisir
une personne, avec son assentiment, et de raconter brièvement son parcours
de patoisant. J'aurais ainsi le plaisir de faire paraître un « portrait » différent
dans chaque numéro. Ce genre de récits nous rapprocherait encore un peu
plus les uns des autres.

Patoisantes et patoisants, nous formons une grande famille et nous nous devons

d'être solidaires. Lorsqu'un ancien nous quitte pour un monde meilleur, c'est
une bibliothèque qui disparaît avec lui ; par voie de conséquence un fidèle
abonné ne me lira plus.

Jusqu'à ce jour, le facteur a toujours pu me distribuer à plus de cinq cents
abonnés. En dessous de cette limite, compte tenu de mon prix calculé au

plus juste, je ne pourrais tout simplement pas survivre. Je vous remercie
donc d'avance d'en parler à vos proches, vos amis et autour de vous ; je suis

persuadé d'être entendu.

Mon vœu le plus cher est de pouvoir continuer à cheminer avec vous tous

pour longtemps encore.

« Le reus dou pachâ êrzôn lo prèjèin
porférèflioréc dèmàn. »

« Les racines du passé irriguent le présent

pour faire fleurir l'avenir. »
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